
Gheorghe DUMITRAŞCU 

LA MEMOIRE D'OVIDE DANS LA VISION DU 
DOCTEUR I. C. DRĂGESCU ET DE REMUS OPREANU, 

PREFET DU DISTRICT DE CONSTANTZA 
A LA FIN DES XIX-a SIECLE 

La conquete de l'independencc de Roumanie a ete, naturcllcment, 
suivie par la realisation d 'encore un pas vers l'accomplissemen t de l 'uni tc 
d 'Etat: le retour de la Dobroudja, archivieille terre roumair1f', au sein de la 
Patrie, en 1 878. 11 

En Dobroudja, ruinee par Ies guerres et par Ies occupation etrangcres, 
l 'Etat roumain a anvoye un personnel admin istratif de tout premier ordre �', 
conformement au p lan et aux efforts de M. Kogălniceanu, ministre des 

Affaires Exterieures et ensuite de J'Jn terieur, homme de science renomme 11• 
La prefet de Tu lcea, G. Ghica, et de Sil istra Nouă, Tobias Ghcrgheli, avaienl 

ete ministres et celui de Constan tza, Remus Opreanu, procureur genecral a la 
Cour de Cassation a Bucarest. L'armi Ies hauts fonctionnaires nous rappelont 
le professeur I. Bănescu, la poete Al Macedonski, l'ecrivain et d iplomate de 

plus tard, O. Zamfirescu �i. 
Des ouvrages scientifiques des plus serieux soulignent le fait que, 

apres 1 878, la Dobroudja a connu une periode d 'extraordinaire essor, sous 
tous Ies aspects 51: on va ensuite parler de la contribution de deux des hau ts 
fonctionnaires de Dobroudja, intellectuels de grande valeur, au developpe­
men t de la culture dans la contree, en geneeral, au renforcement de l'esprit 
pan-la tin, des traditions de la cul ture clasique, ayant en commun un pro­
fonde admiration pour la vie et l'oeuvre d'Ovide. 

" 
Remus O. Opreanu, prefet de Const<1ntza, en tre 1878-1 882, - est ne en 

1 844 a Bucarest, dans un familie de patriotes olteniens -, pasee en 1866 la 
l icence en droit a Paris et en 1869 la doctorat en etudes clasiques a Pisa "'. 

En 1870 il fait des cours de philosophie et d 'h istoire ancienne a 
l 'Universite 71 de Bucarest, etant egalement l'auteur d'un peti t roman ilUtobi­
ographique dont l'action se passe en l ' I talie de sa jeunesse. Cette oeuvre este 
dediee a son frere . . . .  „ Romulus "1• 

Ă Constantza i i  a deploye une fructeuse activite d'homme-d'Etat, 
juriste, intellectuel de vaste et humaniste culture, laissant des traces 
indelebi les. 

„ 
Quant a Ioachim C. Drăgescu medecin en chef du district de 
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Constantza entre 1879-1892 •1, ii existe un bibliogrnphie valeureuse mais qui 
ne parle presque pas de sa periode passee ici. 

I I  naquit en 1844 a Blajel, pres de Mediaş, effectue des etudes de 

rnedecine, a Vienne, Budapeste en Bucarest, et en 1 871 , apres deux ans passee 
en Italie, ii passe son doctorat a Turin. 
II  publie des articles particulierment combatifs dans Federatiunea et Familia, 
ecrit des romans et des vers a sugets politiques, lies a la lutte nationale des 
Roumains de la Transylvanie 1111• 11 vient en Dobroudja immediatement apres 
la rein tegra tion de la province. Vu la situation de cette contree, extraordi­
nairement difficile du point de vue sanitaire, la fonction de medecin en chef 
du district exigeait a la pois energie, initiative, esprit de sacrifice, intell igence. 
Les comptes rendus publies dan la presse locale 1 1 1 et Ies valereux ouvrages 
d'education sanitaire prouvent que le dr. Drăgescu a joiu de toutes ces qual­

ites 121• Homme de vaste culture, il s'afirme en Dobroudja dans la direction de 
societes cul turelles 1)1, ecrit de la litterature, est en corespondance avec V. 
Alexandri et M. Kogălniceanu "1, est president de la Ligue Culturelle d u  dis­

trict de Constantza 151• Ayant etudie en Italie et professant  Ies idees progres­
sistes de son temps, Ies memes au fond pour Ies deux pays, l'etablissement 
des relations bonnes, voire amica les avec certaines personnalites de la vie 
culturelle et scientifique italienne, apparait comme na turelle. 11 avait une 
grande et avouee appreciations pour Mazzini. 11 ·corespondait avec 
Garibaldi, la lettre de a demier datee la 28 decembre 1 869 souscrivant a ! 'idee 
generale de fraternite latine 1"1• l i  a en d 'etroites relations d'amitie avec Erico 
Amante, president de la Cour d'Appel de Macerata et fondateur du journal a 
titre-programme "La Confederazione latina". Une des lettres de ce dernier, 

publiee dans "Amicul familiei", prouvait d 'une cote ses sentiments pro­
roumains, l'appreciation accordee a l'armee roumaine en 1877 et, d'autre part, 
l'admiration pour la courage du jeune Etat roumain devant Ies pretentions de 
certains Grands Pouvoirs, ce gui le determine, a une moment donne, ecrive 
que "les Roumains sont les prerniers-nes de la Rome eternelle et qu'ils meri­
tent de porter le nom de Rournains" 17). 

L'idee de ! 'Unite latine traverse toute l'activite de I. C. Drăgescu, sa 

conception se conjugnant avec celle d'Erico Amante et de son fils, Bruto. 
Ce dernier traduit et repand a travers l ' l talie !'apel de 1.C. Drăgescu, 

concernant la fondation a Rome d'une bibliotheque latino-roumaine et l'or­
ganisation d'un Congres panlatin '"1• 

Si nous avons trant insiste sur la biographie des deux homme et sur 
leur cul ture classique, c'est pour qu'on puisse comprendre que l'action de 
reevaluation du passe, de la signification d'Ovide dans la cadre de ce passe 
de la Dobroudja et l'oeuvre des hommes d 'un culture briliante. Remus 
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Opreanu a pris l'initiative de la recherche systematique, scienti fique des 
monuments arheologiques de la Dobroudja '"'. Les decouvertes, faites a tou t 
bout de champ, Ies telegrammes et Ies raports envoyes a ! 'Academie attiren t 
l 'attention d u  haut forum scientifique sur Ies antiqui tes de la Dobroudja et 
ses nombreuses interventions le prouvent bien wi. Nonobstant Ies decisions 
de l'Academie, de concentrez tous Ies vestiges arheologiques a Bucarest, 
Remus Opreanu Ies fait ressembler a la Prefecture du district, dans la cour et 
dans l'enceinte de loquelles ii organisa i t, en 1879 meme, le premier rnusee 
d'histoire de Dobroudja ou ii guidait, lui-merne, Ies groupes d'eleves et d 'e­
tudiants venus d 'autre coins d u  pays : 1 1 •  

Dans ce contexte, un pouvait pas o mettre l'heritage d 'Ovide 2:1, d'au­
tan t  plus que l'idee de la construction d'edifices monumentaux et de monu­
ments "hante" reelernent la Dobroudja de cette epoque-la 2-'': Ia refection de 
mosquees, la construction d 'une cathedrale roumainte a Constantza, l'erec­
tion d 'un monument dedie a la rein tegration de la Dobroudja, d 'un antre­
construit, celu i-la a Tulcea 2•1 etc. 

Tous Ies ouvrages historique et documents reconnaisset que la merite 
de l'ini tiative, de l ' insistance pour la realisation du monumen t d 'Ovide 
appartient premierement a Remus Opreanu 2-». 

Le dr. Drăgescu "un distinque ecrivain, un ardent philo-ityalien, ama­

teur de classique !atins", comme dit Bruto Aman te, s'est immediatement 
attache a l ' in i tia tive de Remus Opreanu concernant l'erection d'un statue d'o­
vide a Constantza en quel sens i i  fait de la propagande, tient des conferences, 
informe la presse i talienne. 

Attire par l'intensite de l 'activite deployee en Dobroudja pour l 'erec­
tion du monument, Bruto Amante, devenu entre temps secretaire general du 
Ministere i talien de l'Instruction publique fai t  en 1884 un voyage d'etudes a 
Constantza pour se convaincre qu'il sagissait de l'antique Torni, bien de rele­
gation d'Ovide. Hote de I .  C. Drăgescu, ii visi te la viile et la region, connait Ies 

personnali tes locales, Ies decouvertes et Ies ouvrages scientifiques2•1• De retour 
en Italie, ii ecrit un livre au sujet de ce voyage et revien t sur la theme dans 
l'autes livres ulterieurs 27l. Enfin, I. C. Drăgescu, lui-meme, puolie en brochure 

la conference tenue par lui  en casine de Constantza au sujet d'Ovide li<'. 
Bien qu'un historien de l'erection de la statue d'Ovide et de ses 

peripeties u lterieures n'est pas encore apparu, nous sommes quant meme Ies 
beneficiares d 'une bibliographie en la matiere redigee par Florica Postolache i..i.  

Dans ce cadre, nous nous interessons uniquement a la contribution et 
a la lutte de Remus Opreanu. 

A une epoque ou l'identite Constantza-Tomis n'etait pas, pour beau­
coup de monde, ne certi tude. Remus Opreanu en est un partisan determine. 
Les decouvertes fai tes aux annees ou il habite Constantza, Ies contacts avec 
Ies specialistes roumains du temps renforcent ses convictions. Il connait 
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Bruto Aman te, envoie aux m uses de Rome et de Su lrnena des p i eces 
arheologigues en provenance de la periode ovid ienne de la cite ,"'. 

Lorsqu' i l  n 'etait p lus prefet, a ses frais i i  fai t  trois voyages d 'etudes en 
I ta lie. I I  y a etabl i  des relations avec des savants et Ies a utorites. 11 n ' a i me par 
l 'ancienne statue de Su lmona et trouve, en la personne d u  scu l pteur Etore 
Ferrari, l'homme Ies p lus ind igue pour la m aterial isation de son i dee. 

Les fra is pour J 'erec tion de la  statue sont tres grandes, Ies l istes d e  

souscrip tion o u  lu i  e t  I .  C. Drăgescu figurent parmi Ies premiers, sont insuff­

isantes. 

Les taux de transport et douanieres sont teribles pour la bourse de 
Rem us Opreanu. Car c'est lui g ui Ies a supportes pour la piu part ' 1 1  

A la su ite de toute cette epopee gui, sous certa ines aspects '11, va con­
tinuer, dans une atm osphere de vibrant enthousiasme, la sta tue a ete inau­
g ure la 30 aout 1 887. Remus Opreanu, citoyen d 'honneur et represcntan t de 
la vi i le  de Sul rnona ''1, tient une impressionante a l loca tion ou i i  sou l ign e  l ' im­
portance de l 'evenemen t en tan t gue moment de rapprochcment en tre Ies 
deux peuples- freres. 

Nous en citon guelgues fragmen tes J.11: Nous avons trouve „. ii chague 
pas, Ies grandioses traces des Roumains, n os ancetres, a vec fi l ia le piete nous 
avons admire leur vallum de defense, Ies ci tes, Ies m onumen ts et ce gue le 
tern ps des tructi fs avait  epargne de l eurs arte et  civil isa tion „ .  Nous a ussi, 
sang, (d 'Ovide, notre note) gent de sa gent, avons cru gue c'eta it  un devoir 
sacre des descendentes d 'honorer leur devanciers „ .  La sta tue d ira, documen t 
en bronze immortel, gue la Dobroudja a ete romaine, e l le va mon trer a tous 
gue nous sommes la dans notre rn aison paternel le".  

Cette m anifestation a ocasionne u n  echange de messages am icaux 
en tre Ies ministres de l ' instructions pub l i que des deux pays, soulignant la 
valeur symbol ique des deux pays, soulignant l a  valeur sym bol igue de 
l'evenement. Cest a partir de ce moment gue <latent Ies l iaisons en tre 
Sul mona et Constantza 151• Premier efet dans l 'opinion publigue, une maie 
"psychose Ovide" est  nee, de facon q ue cestions joumaux on noncaient de 
decouverte de sa tombe :ini. 

* 
En fin, dans ce cadre, nous nous permettons d 'ajou ter guelque chose 

au valeureux article de N. Lascu 171 au sens que aux traces d 'Ovide est a rrivee 
a Constantza, on 1897, un au tre italien, le savant, Angelo de Goubematis �'1• 
A cette occasion, ii com pose, la-meme, un sonnet int i tule "Dai paese 
d 'Ovidio" sur la theme de l 'exile du grand poete et de la  l a tinite du peuple 
roumain.  

La poesie en i tal ien, et Ies essais de trad uction en roum a i n  et en 
franc;ais, nous Ies avans recemment pub l ies. 
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" 
Evidement, la position des deux intelectuels roumain par r<:1pport au 

culte d 'Ovide et l'erection d'une statue a Constantza a pour fondement leur 
formation spirituelle, leurs etudes en [ talie, ou ils ont passe leur doctorat, 
mais sourtout la conscience que, e cette maniere i ls cul tivaien t un symbole 
nous appartement et un margue de raprochemen t en tre Ies peuples roumain 
et  i talien. 
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